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Quo  Vadis 

Devenir familier de la Bible pour rencontrer ensemble le Seigneur 

Au préalable 

• Définir qui prend en charge le rôle de modérateur aujourd’hui. 
 
• Préciser les règles (écoute, respect du temps, garant de la démarche)  

Temps de l’accueil 

• S’accueillir mutuellement. 

• Allumer une bougie et prier avec les mots du Cardinal Martini: 

« C’est en ta Parole, Seigneur, que nous pouvons nous accueillir mutuellement;  
fais que je sois uniquement l’humble serviteur de ta Parole :  

que je ne dise rien en dehors d’elle, ni plus ni moins qu’elle seule.  
En moi-même et en chacun de nous, Seigneur, 
fais disparaître tout ce qui s’oppose à ta Parole : 

nos peurs, nos infidélités, nos indifférences.  
Répands en nous la force de ton Esprit,  

la disponibilité nécessaire à un véritable accueil de ta Parole. »  
 

Temps de la lecture: Les disciples d’Emmaüs (Luc 24, 13-35) 

13 Le même jour, deux disciples faisaient route vers un village appelé Emmaüs, à 
deux heures de marche de Jérusalem, 14 et ils parlaient entre eux de tout ce qui 
s’était passé. 15 Or, tandis qu’ils s’entretenaient et s’interrogeaient, Jésus lui-même 
s’approcha, et il marchait avec eux. 16 Mais leurs yeux étaient empêchés de le 
reconnaître. 17 Jésus leur dit : « De quoi discutez-vous en marchant ? » Alors, ils 
s’arrêtèrent, tout tristes.  
18 L’un des deux, nommé Cléophas, lui répondit : « Tu es bien le seul étranger 
résidant à Jérusalem qui ignore les événements de ces jours-ci. » 19 Il leur dit : « 
Quels événements ? » 
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Ils lui répondirent : « Ce qui est arrivé à Jésus de Nazareth, cet homme qui était un 
prophète puissant par ses actes et ses paroles devant Dieu et devant tout le peuple : 
20 comment les grands prêtres et nos chefs l’ont livré, ils l’ont fait condamner à mort 
et ils l’ont crucifié. 21 Nous, nous espérions que c’était lui qui allait délivrer Israël. Mais 
avec tout cela, voici déjà le troisième jour qui passe depuis que c’est arrivé. 22 À vrai 
dire, des femmes de notre groupe nous ont remplis de stupeur. Quand, dès l’aurore, 
elles sont allées au tombeau, 23 elles n’ont pas trouvé son corps ; elles sont venues 
nous dire qu’elles avaient même eu une vision : des anges, qui disaient qu’il est vivant. 
24 Quelques-uns de nos compagnons sont allés au tombeau, et ils ont trouvé les 
choses comme les femmes l’avaient dit ; mais lui, ils ne l’ont pas vu. »  
25 Il leur dit alors : « Esprits sans intelligence ! Comme votre cœur est lent à croire 
tout ce que les prophètes ont dit ! 26 Ne fallait-il pas que le Christ souffrît cela pour 
entrer dans sa gloire ? » 27 Et, partant de Moïse et de tous les Prophètes, il leur 
interpréta, dans toute l’Écriture, ce qui le concernait.  
28 Quand ils approchèrent du village où ils se rendaient, Jésus fit semblant d’aller plus 
loin. 29 Mais ils s’efforcèrent de le retenir : « Reste avec nous, car le soir approche et 
déjà le jour baisse. » Il entra donc pour rester avec eux. 30 Quand il fut à table avec 
eux, ayant pris le pain, il prononça la bénédiction et, l’ayant rompu, il le leur donna. 31 
Alors leurs yeux s’ouvrirent, et ils le reconnurent, mais il disparut à leurs regards. 
32 Ils se dirent l’un à l’autre : « Notre cœur n’était-il pas brûlant en nous, tandis qu’il 
nous parlait sur la route et nous ouvrait les Écritures ? » 33 À l’instant même, ils se 
levèrent et retournèrent à Jérusalem. Ils y trouvèrent réunis les onze Apôtres et leurs 
compagnons, qui leur dirent : 34 « Le Seigneur est réellement ressuscité : il est apparu 
à Simon-Pierre. » 35 À leur tour, ils racontaient ce qui s’était passé sur la route, et 
comment le Seigneur s’était fait reconnaître par eux à la fraction du pain.  

• Plusieurs lectures sont nécessaires : faire une lecture pour avoir connaissance du texte  

• Faire une pause (temps de silence) puis refaire la lecture avec un autre lecteur. 

• Faire une pause (temps de silence), puis chacun fait une lecture personnelle, crayon à la 
main en repérant :  

1. Structure du texte  

2. Détails du texte (qui parle, à qui, déplacements, positions des personnes, lieu(x),  
notion de temps et de durée, texte au passé, au présent, au futur…. 

• Partager sur ce que nous avons repéré. (Proposition : Le modérateur note sur une feuille 
ou un tableau les idées et fait le lien entre elles) 

• Faire une quatrième lecture avec une voix nouvelle.  

• Vérifier s’il y a des points qui n’ont pas été compris.  
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Temps du partage 

Lors de ce temps, nous allons essayer de méditer ce qui nous avons compris. Il s’agit 
maintenant de se poser des questions et de partager avec l’équipe: 

• Qu’est ce qui me touche, m’interpelle à la lecture de ce texte ?  
 

•  A quoi je me sens invité par le Seigneur suite au partage de cette lecture ?  
 

•  Qu’est ce que ce texte me communique pour aujourd’hui ?  
 

•  Qu’est ce qui résonne pour moi aujourd’hui pour ceux que je rencontre, 
pour mon  
environnement de quartier, mon village, ma région, mon pays ou le monde ?  
 

Après ce premier temps d’échanges, nous pouvons nous poser ces questions: 

• Quel reflet du visage de Dieu m’est révélé ? Qu’est ce que je comprends de ce 
qu’il est ? Qu’est ce que Dieu dit de lui ?  

Dieu peut m emmener au-delà de ce que j avais compris initialement ou prévu. Il peut me 
surprendre parce que je l’écoute, c est lui qui me parle. 

Temps de la prière 

Dieu s’est jusqu’à maintenant adressé à nous, nous nous adressons maintenant au 
Seigneur. 
 
• Qu’avons-nous à lui dire suite à ce partage ?  
 
Cette expression peut rester personnelle ou partagée avec le reste de l’équipe.  
 
• Nous sommes invités dans le secret de notre coeur à contempler le visage de Dieu qu’on 

vient de découvrir et en être le témoin et demander que nos paroles soient aussi des 
actes.  

Pour préparer la prochaine rencontre 

• Pour prolonger ce partage autour de l’Evangile, nous proposons à chacun, avant la 
prochaine rencontre, de lire le début de l’Evangile de Luc, du chapitre 1 au chapitre 8. 
Cela peut être fait chacun à son rythme. 
 

• Au début de la rencontre suivante, il pourra être exprimé quels fruits ont été apportés 
par la contemplation à laquelle nous avons été invités, et ce que nous avons retenu de 
notre lecture. 
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Pour aller plus loin: des éléments de réflexions 

Les disciples d’Emmaüs reconnaissent que le Christ est effectivement 
ressuscité. Ils rentrent à Jérusalem pour aller partager la bonne nouvelle 
aux autres disciples ! 
 
Jésus Christ, Fils de Dieu est mort pour nos péchés, et il est ressuscité et 
nous invite à le suivre. C’est le coeur de notre foi. Cette annonce principale 
est ce que nous appelons le « kérygme », transmise par les premiers 
chrétiens. 
 

Qu’est-ce que le kérygme ? 
Ce mot de prime abord énigmatique est issu du grec ancien et signifie tant 
« proclamation » que « message ».  

Le mot « kérygme » est souvent repris par le pape François dans ses écrits 
. 

Dans son exhortation apostolique « La joie de l’Evangile » (Evangelii 
gaudium), parue en 2013 et qui peut être lue comme une annonce 
programmatique de son pontificat, le pape François insiste sur le kérygme, 
qu’il définit comme « la première annonce », c’est-à-dire « l annonce 
principale, celle que l on doit toujours écouter de nouveau de différentes 
façons et que l on doit toujours annoncer de nouveau ». (n°164) 
 
Plutôt que de définir de manière théorique cette fameuse annonce, le pape 
François donne les mots avec lesquels la proclamer  :  
« Jésus-Christ t aime, il a donné sa vie pour te sauver, et maintenant il est 
vivant à tes côtés chaque jour pour t’éclairer, pour te fortifier, pour te libérer. 
» 
 
« Le point central de l annonce demeure toujours le même : le kérygme du 
Christ mort et ressuscité pour le salut du monde, le kérygme de l amour de 
Dieu absolu et total pour tout homme et pour toute femme », écrivait, de 
son côté, Benoît XVI dans son message pour la Journée missionnaire 
mondiale 2012. « Ce kérygme a culminé dans l envoi du Fils éternel et 
unique, le Seigneur Jésus qui ne dédaigna pas de prendre la pauvreté de 
notre nature humaine, l aimant et la rachetant du péché et de la mort en 
s offrant lui-même sur la croix. » 

« Rien n est plus solide, plus profond, plus sûr, plus dense et plus sage que 
cette annonce. » (N°214 Christus Vivit) 

Alors, à la suite des disciples d’Emmaüs, proclamons à notre tour cette 
bonne nouvelle. 

N’hésitez pas à nous partager vos remarques, suggestions ou améliorations, et 
pourquoi pas votre vécu en équipes: quovadis@sarthecatholique.fr 


